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préface

Le point de départ de l’essai au titre gentiment provocateur 
que vous vous apprêtez à lire est le fruit d’un échange que 
j’ai animé au Bureau d’Information du Parlement Européen 
à Paris, à l’automne 2013. Plusieurs acteurs du portage 
s’étaient réunis afi n d’échanger leurs réfl exions sur les 
nouvelles voies du portage et les façons de répondre aux 
multiples défi s économiques et sociaux à venir.

A cette occasion, j’avais souligné la proximité, voire le 
cousinage entre l’auto-entrepreneuriat et le portage. En 
effet, il n'est pas nécessaire de créer une société pour être 
entrepreneur et ces deux dispositifs en sont les preuves 
tangibles : ils permettent de tester la viabilité d’une 
activité dans un contexte sécurisant pour, in fi ne, créer de 
la richesse de façon autonome.

Notre pays est à l’aube de défi s économiques d’envergure, 
notamment avec le virage du numérique qu’il ne faut pas 
louper. Pour rester en phase avec les réalités d'une économie 
de plus en plus orientée vers les services et qui évolue chaque 
jour plus vite, de nouvelles formes d’activités - autres que 
salariales - doivent être développées.



En effet, Le contrat de travail sous sa forme actuelle 
rencontre des diffi cultés car il repose sur des modèles qui ne 
sont plus en adéquation avec notre époque : l’organisation 
pyramidale de l’entreprise appartient au siècle dernier. Plus 
que des incitations fi nancières, c'est une simplifi cation et 
une refonte du système juridique qu'il faut envisager. Les 
entreprises et les donneurs d’ordres au sens large auront de 
plus en plus besoin d’avoir recours à des services externalisés 
personnalisés via des prestataires. Des bouleversements 
culturels sont à anticiper.

Par conséquent, je suis convaincu que l’avenir appartiendra 
aux personnes qui sauront proposer leurs services à des 
entités qui en auront besoin à travers des plates-formes 
développées à cet effet, comme le fait par exemple Wikipme.

L’esprit entrepreneurial doit être encouragé. Il contribue 
à l’épanouissement professionnel, à la prise d’initiatives 
individuelles et à la réduction du chômage. Le portage – et 
notamment le portage d’indépendant - propose un cadre 
contractuel classique à des situations qui ne le sont pas. 
C’est un bouleversement culturel qui permet d’anticiper 
sereinement le futur.

Hervé Novelli est ancien secrétaire d'État 
au Commerce, à l’Artisanat, aux Petites 

et Moyennes entreprises, au Tourisme, aux 
Services et à la Consommation auprès de la 
ministre de l'Économie, de l'Industrie et de 

l'Emploi (2009-2010). Il est l'inventeur du 
régime de l'auto-entrepreneur.

En 2014, il co-fonde Wikipme,  la 
première plate-forme communautaire 

d'entrepreneurs.






